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La réputation de Larry Tremblay 
n’est plus à faire. L’auteur et dra-
maturge originaire de Chicoutimi 
cumule les succès et son travail 
touche maintenant autant les petits 
que les grands. Dans la région, son 
nom circulera à quelques reprises 
prochainement, autant au théâtre 
qu’en littérature, notamment grâce 
à sa présence au Salon du livre 
et à la présentation de sa pièce 
L’Orangeraie. 

Larry Tremblay sera de passage au 
prochain Salon du livre du Sague-
nay-Lac-Saint-Jean où ses deux 
derniers écrits sont en lice pour un 
prix littéraire. Même pas vrai, son 
premier écrit destiné à un jeune 
public, est finaliste dans la catégorie 
Jeunesse et L’Impureté est nommée 
dans la catégorie Roman. 

« C’est une double belle surprise », 
confirme Larry Tremblay au cours 
d’un entretien téléphonique.

L’auteur profitera de son passage 
pour présenter Le mangeur de 
bicyclette, un titre dont la réédition 
vient tout juste d’apparaître sur les 
tablettes, 15 ans après la version 
originale.  

« Je fais beaucoup de salons du 
livre et plusieurs lecteurs me deman-
daient quand je publierais un nou-
veau roman. L’écriture prend du 
temps. Comme mon lectorat est 
beaucoup plus important qu’à 
l’époque où j’ai publié Le mangeur 
de bicyclette, mon éditeur a cru bon 
le rééditer pour rejoindre ce lectorat 
qui n’existait pas à l’époque. À partir 
de maintenant, le livre est beaucoup 
plus accessible. » 

La réédition réjouit d’autant plus 
l’auteur que l’écriture de ce titre 
a nécessité un travail étalé sur 12 
ans. « À l’époque, j’étais très occupé. 
J’écrivais une pièce ou deux par été. 

Ç’a m’a pris 12 étés pour l’écrire. C’est 
le roman sur lequel j’ai le plus bûché 
sur chaque phrase », affirme celui 
qui prévoit publier son prochain 
roman adulte dans un an. 

JEUNESSE
Son premier écrit jeunesse pour-

suit quant à lui sa lancée. Le succès 
remporté par Même pas vrai, publié 
aux Éditions de la Bagnole, est sans 
équivoque. 

Sa nomination au Prix TD de la 
littérature canadienne pour l’en-
fance et la jeunesse vient tout juste 
d’être annoncée. Le grand gagnant, 
dont l’identité sera dévoilée le 8 
novembre prochain, mettra la main 
sur 30 000 $. Les quatre autres fina-
listes se partageront 10 000 $. « C’est 
un prix prestigieux. Je suis très 
content », affirme celui qui prend 
plaisir à plonger dans l’univers du 
petit Marco, personnage central du 
livre.    

« Le texte de ce livre, je l’ai écrit 

pour moi avec un grand sourire dans 
le visage. J’aime retrouver mon esprit 
d’enfant. J’écris des choses dures, 
comme Le Christ obèse et L’Orange-
raie. J’aime aller dans les extrêmes, 
parcourir l’humanité dans ce qu’elle 
a de beau et de médiocre. » 

Marco a fait partie du quotidien de 
l’auteur tout l’été. 

« J’ai une seconde aventure de 
Marco d’écrite. Une compagnie de 
théâtre m’a aussi approché pour 
écrire une pièce mettant en vedette 
le personnage », avance-t-il sans 
pouvoir en révéler davantage, si 
ce n’est que la pièce s’adresse à un 
public de sept ans et plus.  

L’auteur et dramaturge part donc 
à la rencontre d’un public d’enfants 
au théâtre. 

Auprès des ados, il a déjà fait ses 
preuves avec Le garçon au visage 
disparu, pièce qui se promène un 
peu partout depuis plusieurs mois. 

L’ORANGERAIE
L’Orangeraie poursuit également 

sa conquête du public en faisant fi 
des barrières de langues et des fron-
tières. Le texte aura bientôt été édité 
dans 20 pays. « Le succès de L’Oran-
geraie me dépasse chaque jour », 
confie-t-il. 

La pièce issue du livre reçoit elle 
aussi un bel accueil. L’an dernier, la 

pièce a été vue par 28 000 personnes, 
dont plusieurs jeunes. Le printemps 
prochain, elle sera présentée à Dol-
beau, Alma et Jonquière. 

Larry Tremblay, qui a lui-même 
adapté le texte pour le théâtre, 
espère suivre la troupe dans 
sa région natale. « J’ai été reçu 
membre de l’Ordre du Bleuet 
cette année. Ç’a été formidable 
comme aventure. J’ai rencontré 
des gens qui m’ont demandé si 
j’allais être là pour la pièce. Je n’ai 
rien pu promettre, mais j’aime-
rais beaucoup ça. Je suis souvent 
à l’étranger en cette période de 
l’année, mais ça serait formidable 
d’être là », conclut-il.

Les succès s’accumulent
pour Larry Tremblay

Une réédition du roman Le mangeur 
de bicyclette paru en 2002 se re-
trouve sur les tablettes depuis le 6 
septembre. — PHOTO COURTOISIE 

Larry Tremblay sera de passage dans la région dans le cadre du prochain Salon 
du livre du Saguenay-Lac-Saint-Jean. Deux de ses écrits sont en lice pour un prix 
littéraires dans le cadre de la 53e édition de l’événement. — PHOTO COURTOISIE, BER-

NARD PRÉFONTAINE

5226788


